
L'entre-autruisme-civique

L'entre-autruisme civique, que je pratique par essai-erreur politique : Pourquoi cela
nous concerne toutes et tous ? 

Parce qu'il s'agit d'un commun immatériel de l'humanité d'être pour, et avec son
époque...sur un socle civilisationnel collectif. 

Bâtir en essayant, et rebâtir en erreurs retenues, pour un ensemble, en cohésion
sociale, de rapports civiques et de relations humaines, vers une humanité
contemporaine...et la partager en proximité quotidienne... est la seule existence pour
vivre pleinement l'émancipation de son corps et ses sens, sans altérations neuronales
et atrophies organiques. 

Chacun-e, en s'appuyant sur sa posture communicative instinctive à l'autre et au
vivant...de conscience, d'estime, et de confiance en autrui et au vivant, crée un entre-
autruisme civique, rapports uniques, complexes, éphémères, des corps d'adn intimes,
tous égaux, tous différents. 

Ouvrir inconditionnellement, le premier chapitre d'un récit interpersonnel, pour
l'élargir au collectif, et construire des relations inédites qui évoluent au fil des
expressions en multi-réciprocités émotionnelles, sociales, culturelles, politiques,
concernent l'ensemble de nos communs de vies partagées.

Je pourrai aisément réduire mon propos pluraliste par la définition singulière : une
présence citoyenne active, est celle qui crée des identités relations inter personnelles,
en fixant trois essentiels de la présence non verbale en société humaine :  "faire bien",
"être bon", "vivre vrai" !

Le bien, le bon, le vrai sont interdépendants dans une société, et ne sont visibles,
audibles, tactiles, olfactifs, gustatifs qu'en vécus d'expériences interpersonnelles
réciproques, que j'ai nommé il y a plus de vingt ans : "pratiques transmissives
autoformatives impermanentes".

Et au moment où j'écris, cette tribune, je vous partage ma recherche action
participative de l'instant T : une existence se bâtie sur le libre équilibre entre ces trois
impermanences uniques et éphémères, interdépendantes et incontournables, d'une
force de vie : l'entre-soi humain, l'entre-nous politique, l'entre-autruisme civique.

Préservons nous de toute altération ou atrophie personnelle, en présentiel
communicatif à l'autre... de son vivant. 

Jean Michel Lucas Viel, praticien d'éducation non formelle. 


